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C’était il y a 18 mois, les Pères Jean-Marie Miquel et Arthur de Leffe prenaient l’initiative de 

proposer l’adoration eucharistique à Saint Jérôme. Ils m’ont confié à cette occasion  la 

mission de veiller à sa bonne organisation. C’est à ce titre qu’il m’incombe ce soir d’exposer 

quelques aspects concernant les côtés pratiques de cette organisation. Le Père Arthur 

développera pour vous le versant spirituel de l’adoration. 

Ce n’est pas par hasard que Jean-Paul II et Benoît XVI ont repris tous les deux au début de 

leur pontificat l’expression « N’ayez pas peur ». En effet, c’est une phrase que le Christ 

répète à  quatorze reprises. 

 Jésus nous invite à la confiance. En ayant un profond désir de Lui, Il viendra à nous à 

profusion. Le Christ ne se laisse pas gagner en générosité.  «Voici, je me tiens à la porte et je 

frappe: si quelqu'un entend ma voix et qu'il ouvre la porte, j'entrerai chez lui et je souperai 

avec lui, et lui avec moi. »Apocalypse 3-20 

 

 Il nous guette. Jésus est vrai Dieu et vrai homme. Il est touché par notre amitié, il la réclame 

comme il l’a réclamée à Pierre Jacques et Jean au Mont des Oliviers. « Ne pouvez-vous pas 

veiller une heure avec moi ? » Il a demandé à ses meilleurs amis de le soutenir dans 

l’épreuve qui l’attendait. Ils se sont endormis. .. Laissons-nous toucher par cette solitude 

redoutée, tenons Lui compagnie puisqu’Il  le demande si humblement, si humainement  

surtout ! 

Cet accompagnement que Jésus ose demander est possible, ici même à Saint Jérôme, toute 

la journée, toute la nuit, tous les jours de toute l’année. Et c’est ici que j’ai 2 bonnes 

nouvelles à vous annoncer. Enfin, l’une très bonne et  l’autre… bonne.  

1 - La très bonne nouvelle c’est qu’il y  a encore des places à l’adoration, vous pouvez 

devenir adorateur ! Il y a des créneaux vacants, il est donc possible de prendre cet 

engagement. 

Il s’agit d’une décision que prendrez, librement et à laquelle vous vous tiendrez au fil des 

semaines, des mois. Vous choisirez le jour qui vous convient et l’heure qui vous va. Vous 

deviendrez responsable de votre heure.  Et vous serez alors membre d’une équipe,  cette 

équipe dont vous ferez partie est  composée de tous les adorateurs de cette même heure.  A 

la tête de cette équipe, se trouve votre « Respador », c’est l’adorateur responsable de cette 

heure tous les jours de la semaine.  Il est votre interlocuteur privilégié. Il a accès aux 



coordonnées des personnes précédant votre heure d’adoration, il a accès aux coordonnées 

des personnes suivant votre heure d’adoration.  

Et si vous ne pouviez honorer ce cœur à cœur avec Jésus, ce RDV que vous avez choisi 

d’avoir avec Lui,  vous pourrez offrir à quelqu’un de passer ce moment avec Lui.  Vous lui 

ferez cadeau en quelque sorte de cette heure d’amour partagé.  

Mais s’il arrivait que vous ne parveniez pas à trouver de  remplaçant, votre respador  sait 

joindre les personnes qui n’ont pas la chance de pouvoir être adoratrices régulièrement en 

raison de contraintes professionnelles ou familiales et qui se font une joie d’être sollicitées 

pour remplacer un adorateur dans l’impossibilité de venir.  C’est à lui, votre respador que 

vous devez vous adresser pour toutes les questions relatives à l’organisation. Il saura prévoir 

une permutation ou un changement de jour selon vos contraintes. 

Car des difficultés, des imprévus surviendront, c’est bien certain,  nous sommes tous bien 

occupés, certains sont parfois débordés.  Mais cela ne doit pas vous inquiéter, j’ai envie de 

dire… bien au contraire !  Ayons en tête la réponse donnée par  Mère Térésa à une de ses 

religieuses. Je vous rappelle le contexte, ne parvenant pas soulager toutes les personnes 

réclamant leur aide, cette religieuse suggéra de réduire les moments  de prières pour ainsi 

dégager  du temps pour leurs actions caritatives. Mère Térésa répondit que  précisément 

dans les moments de surcharge,  la solution résidait dans la prière et que c’était elle qu’il 

fallait favoriser ». Dans le même sens, le Père Guy Gilbert, dans «  L’espérance aux mains 

nues »  expose combien les prières répétitives (chapelet, bréviaire) sont un guide infaillible. 

Il poursuit  en disant « la prière est plus forte que l’action qui prend une autre dimension, 

beaucoup plus humble et autrement plus efficace ».  

Et encore, très récemment, c’était le 27 septembre dernier, au Vatican, le Pape François 

s’adressant aux catéchistes recommande de se laisser regarder par le Seigneur. Lui nous 

regarde et c’est une manière de prier. Il nous interroge « Te laisses-tu regarder par le 

Seigneur ? Mais comment fait-on ? Regarde Le et laisse toi regarder… c’est simple. C’est un 

peu ennuyeux et je m’endors… Endors-toi ! Endors-toi ! Lui te regardera. Sois sûr qu’Il te 

regardera ». 

J’aimerai vous mettre tout à fait l’aise en vous rappelant que le Seigneur n’est pas venu pour 

les bien-portants ni pour les justes, il est venu pour les malades, les pécheurs : vous, moi, 

eux, nous tous. Nous ne sommes pas parfaits et nous avons chacun notre lot de souffrances: 

personne  n’est épargné par les soucis au travail, l’incompréhension de la maladie, la douleur 

des séparations, la révolte des deuils, l’inquiétude de la recherche d’emploi. C’est pour nous 

pauvres pécheurs qu’il est venu. « Venez à moi vous tous qui  peinez sous le poids du 

fardeau  et moi, je vous procurerai le repos ».  Matthieu 11-28 

Et parce qu’un frère appuyé sur son  frère devient une citadelle imprenable, nous nous 

proposons de constituer une chaîne de prières où tous donneraient la main à chacun. 



Portant, supportant son frère dans l’épreuve, relayant et poursuivant sa prière.  Main dans la 

main et ensemble nous formerons une chaîne de prières ininterrompues. 

Jésus nous appelle à lui tenir compagnie, il réclame notre amitié, n’ayons pas peur de tenter 

l’aventure, de nous laisser embarquer dans ce projet où le Seigneur parlera à notre cœur. 

Osée 2-10 « Moi, je la conduirai au désert, je vais la séduire  et je parlerai à son cœur ». 

Je reviens à mon introduction où Jésus répète à 14 reprises : n’ayez pas peur ! Tentez 

l’expérience ! Vous devez avoir en tête que le Seigneur vous attend, vous, personnellement.  

Mais, je ne veux pas vous cacher qu’il y a une face un peu plus sombre à ce projet que vous 

commenciez à envisager.  

2 - La bonne  nouvelle : devenir adorateur suppose un investissement, et donc un coût. Je 

vais être franche et m'attacher aux contingences matérielles. Le Père Arthur est en charge 

d’élever le niveau ensuite, ouf ! Donc, devenir adorateur suppose un certain équipement : il 

faut se pourvoir…  d’un agenda et d’une montre. J’insiste sur l’acquisition de ces deux  

éléments car l’engagement se fait a priori sur une base hebdomadaire et il faut noter ce RDV 

pour ne pas risquer de manquer ce rendez-vous. Il compte sur nous, il nous attend car «tu as 

du prix à mes yeux et je t’aime ». Isaïe 43-4. 

Jésus désire notre présence, souhaite notre amour « on ne te dira plus délaissée et de ta 

terre on ne dira plus « désolation » mais on t’appellera « mon plaisir est en elle » et ta 

terre « épousée » ».Isaïe 62-4. 

Quant à la montre, elle est utile pour ne pas arriver en retard, la ponctualité est le début de 

la charité… 

Le Père Arthur et moi insistons vivement sur l’impossibilité absolue de laisser seul  Notre 

Seigneur. Cela  suppose que l’adorateur vous précédant vous attende avant de partir et que 

vous attendiez l’adorateur qui vous suit. L’habitude a été prise de réciter ensemble  

(l’adorateur partant et celui arrivant) un « Notre Père ». Tel un relai cette prière concrétise 

cette main que nous nous donnons formant une chaîne de prières continues et que nous 

souhaitons voir devenir ininterrompues.  

J’insiste sur l’importance de signer le cahier de présence à votre arrivée et de ne pas le 

confondre avec le cahier d’intentions. 

Je récapitule : Le Seigneur a soif de notre présence, il nous guette, chacun, personnellement, 

nous pouvons décider d’adhérer à son projet en Lui faisant confiance. Sa Mère, notre Mère 

nous aidera à prendre ce risque, à lutter contre les difficultés qui se présenteront car Marie 

est comme une armée rangée en bataille et avec son concours nous formerons une citadelle 

imprenable. 

Nous nous tenons disponibles pour répondre à vos questions et procéder à votre 

inscription…  


